
LE JOURN.L DE WÉIýEÇc-Pý ETDEi CHIRURGIE

2nd lCEPR-SllEN''.~-LeDr St-Jacqtues dc Stp-
Aunie deS Plainles est élit 2nd( 'Vice -l>reéiden t, sur ptoPosi-
tion (1l, DrÉ Oufînet seconidé par le Dr iVnrireni.- Adopté.

~EClETARE rRESîrrR .ll-est proposé par le
l)r L.tial.rchie secondé par le Dr. MvaÈleau, que le Dr H.
P>révost, soi t réélu secrétatire-triésorier,-Aedopté..

MEBEAI)JOI-N\T.-Lie Dr Dazé de Ste-Agathie est
iioni)lmé membre adjoinit d'u bureau de direction, -sur pro-

position aui 'r Ednîiond Grignon seconidé par le Dr Pagé.
Le Dr L'agé propose sccond'ç part le Dr St-Jaques-,

que les messieurs suivants formxent le comité de, déonto-
logie -Drs Laniarélhe, kýocliôîîl, Otimiiet,, 3,arleaut.-A-
dopté.I

La séance est lev'ée, bt aJournée eni juin prochiain.
H-enri W. J. PREVOST.

Sec.-Finf.

NOTES TNERAPEUTIQUeS-

LE -TATMNVDES IEUJMATESES,

"'En initerdisanit tout apport alimnenitaire par voie bilc-
cale,"1 on empêche toute excitation de la mnuqacuse sto-
inacâle, et on permet à La paroi musculaire dese rétrac-
ter à son -i-mximunii, ce qui facilite la cîcatrisatrisation
de l'ulcère. Cette méthode, -très usitée ent Angleterre,
peuit être appliquée pendant six semaines et plus.

tiL'aliunientationi par le rectumir" se fera au moyen de
lavements cantenant dles jaunes d'oeufs, de la -guimauve
pulvérisée, dut 'lait ou dut bouillon, des peptonies liquides

La soif est comlbattue par les injections sous-cutanées
'de sérumii artificiel.

Le danger principal de cette méthode consiste dans Je
fait que si le mnalade succombe par -syncope ou iniorr-
hagie interne, l'eîtznurage incriminera le médecin.

Le 'lait glacé," les bc)utilloiis "'gélatinés" à peine- tî.é-
dles, seront uîtiles aut début :l'alimienitationi graduelle re-s-
tr.a - 'lmgteînIps limi-itée aux alimients bien p'assés, donne-,
eni pelite quantité à la fois.

IL'appîic<ition de (ilace sur l'épigastre n'est utile que
si elle est p)ermnen~1te :chez dles malades trés affaiblis, la
glhace augmtente dI'ailicxrs 'la tendance ant collapsus :ou
a reecours alors aux aplcations à distance (bourses
périniée, glace damîIls le rectum)-i, . Les lavements très
chauds produisent une actionm vas-o-conistricti-ve -idem tiquie.

Les lig-,aturesb trés serrées à la rinie dles mnembres
rendront des eb ie dans les iémior'lid..its graves, sur-
tout d'origine artérielle.

Couii ie imnédicanlieuts, on résurvera l'injection d 'ergo-
-tinixie (un quîart de mgitr. ) aux adultes vioriusur-
prisý eii pleine santé apparente.

L'a.drÈénaline sera donnée .par la bouche ( Xi! t-omt-
tes dle la s(etiionl aut nilièlne pour 6o gr. d'eaui. cuil-
lerée à café tolites les cinq minutes d'abord. ) Ein ou-
trt, les injections -de morphine amèneront le repos, et si
on Wiinjecte qu'.un deini-centigr. à lat lois, ne provoque-
r9Ilt, pas 'le collapsus. S'-i survient un état nauséeux,
faire dc suite une mn- .velle inijectirin.

-L-ergotune à l'iiùtéxieuir, le -perchilortire (lu -lui, l ,i
.pyritie meule sont irritantlts et l'auteur en déconseille -Fiiiu-

.ploi. Mieux, vaut l'aclniin.istration de paudr es ixertes
parmi elle, la craie a l'avan-ita,.gt *;I- doulr laissfance,
chez les liyperclxlorhiydriquies, à du chilorure de calciumi
hémostatique. Ce dernier médicament sera prescrit ain-

si..
Chlorure de calcium cristallisé........ . gr
Sirop d'opiur............25 gr
E au distillée................oogr

Par cuillerées à soupie tous les. ving.t.-qua,,tre l'euî:es.
Le chlorate dle -soudeý est surtout utile dans les liéxuia-

témèéses passivýes et répétées, avec sang sei-idigéré, des
cancéreux

Chlorate de solide....... . . gr
-Eau distillée........
Sirop d e fleurs, d'oranger . à a gr

Parculilleré es -à café. -

Janiles indications étiologiques, c'est le sys-Li.èe
nerveux qui joue ' le rô"le le plus important :la dépzessioxî

-ouL lasueita-ttioni, le surmenage, 1lhstred''nto-

vent être invoqué. .; et trités pour~ éviter les ré",icivùs.-
p'ar Plicqxe (Le Bill. Nied. déc. 1908).

LA BALNLEMIIN D1i,LA FIEVRE TYPHOIDE

La tolitre-inidit-ationi absoluxe aut bain, est la perfora-
tioni initestiniale ou la réaction péritonéale :il ent est 4de
ullême (les troubles& dits à une mnyocardite. Dans ce dàer-
niîer cas, la prohibition i'e.st toutefois pas absolue..

Le îrrenier bain sera, donné là 3î degrés-poui«r ne pas
effrayer le malade, mrais dès 'le deuxième ou troisié . e
bain, on ramnènera, la temipérature -à 28 degrés. Si la
température après le baini S'élève aut lieu de s'abaisser,
on descendra à 24- -degrés ;aut delà, le bain est e.xtrême-
-muent pénible. Si. la lièvre reste à 40-40 degrés mnalr& le
baini à 24- degrés, on donnera ce dernier (le -tiente, au lieu.
de vingrt minutes, avec large vessie.*de grlace 4lir le -vu-i-
tre, et on ei ýadilinistèra un. toutes'les deux, au. li eu il é
toutes les trois hleutres. -Enifi, on1 Ieilt -entre le~ S_ù
appliquer sur l'abdomien et -la racine -des cuisses. ùfe è'-


